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M. J. PËRCHOT 
A DIGNE 

M. J.Përchot, en ce moment 

en tournée dans le département, 

avait tenu à exprimer par télé-

gramme au président du Conseil 

ses télicitations pour le succès 

remporté par lui à la séance de 

la Chambre de lundi dernier. 

Le député de Caste! lane a re-

çu du chèf du gouvernement la 

réponse suivante : 

M. Perchot, député, Digne. 

« Très touché, cher ami, de 

votre pensée ; croyez à mes 

plus vifs remerciements. 

CAILLAUX. » 

Les élections sénatoriales 

Pour la discipline républicaine 

Les républicains apprendront avec satis-

faction l'heureux résultat obtenu par diver-

ses personnalités appartenant aux partis de 

Gauche et particulièrement par M. André 

Honnorat, le sympathique député de Barce-

lonnette, en ce qui concerne la grosse ques-

tion des désistements. Grâce à la louable ini-

tiative de M. Honnorat, les candidats répu-

blicains connus à l'heure actuelle, c'est-à-dire 

MM. Henri Michel et Pélissier, sénateurs 

sortants ; Malon, conseiller général ; Joly et 

Perchqt, députes, et Tiribillot, ont pris l'en-

gagement, qui leur fait le plus grand honneur 

de se désister loyalement pour les deux candi-

dats de Gauche, ayant réuni le nombre le plus 

élevé de suffrages. I) ne fait pas de doute que 

les républicains qui d'ici au 7 janvier pro-

chain se mettront sur les rangs, accepteront 

également de respecter la discipline républi-

caine qui doit assurer le triomphe de notre 

parti et l'échec de M. Andrieux, député de 

Forcalquier, et de M. Louis Proal. 

Les démocrates bas-alpins espèrent que 

cette entente nécessaire entre candidats mar-

chant sous le même drapeau permettra à no-

tre département d'être représenté au Sénat 

par deux citoyens qui sauront défendre éner-

giquement ses intérêts et en même temps 

servir sans aucune équivoque la cause répu-

blicaine. — R. 

A PROPOS DES RETRAITES OUVRIÈRES 

UN CONFLIT 

entré la Chambre et le Sénat 

Nous lisons dans le journal Le Journal: 

Par l'arrêt qu'elle vient de rendre, la Cour 

de cassation a porté un coup droit à la loi 

des retraites ouvrières. Appelée à interprêter 

une des dispositions essentielles de cette lé-

gislation, elle a décidé que les employeurs 

n'étaient pas contraints de prélever uie rete-

nue sur les salaires de leurs employés quand 

ceux-ci ne leur présentent pas la carte exigée 

pour l'apposition des timbres. Il n'y [a plus 

obligation mais seulement faculté pour le pa-

tron dé faire ces versements. 

\u cours du débat qui s'était engagé dé-

mit le Sénat, M. René Vivian!, alors minis-

tre du travail, avait soutenu la thèse con-

traire. Plus tard, son successeur, M. Paul 

Boncour, a dû reconnaître devant la haute 

assemblée que si lë précompte était dans 

la pensée du législateur, le texte qui le pré-

voyait prêtait à équivoque. Et le jeune 

ministre en appelait alors à la Cour de cas-

sation. 
Celle-ci s'est prononcée, Et sa décision a 

été très commentée dans les milieux parle-

mentaires. Les partisans de l'obligation esti-

ment que le gouvernement doit, à bref délai, 

proposer un texte nouveau qui, sur ce point, 

leur donne satisfaction. Il n'est ras douteux 

que cette modification sera votée au Palais-

Bourbon. 
Mais au Sénat, qu'adviendra t-il ? Il sem-

ble peu probable, à en juger par les der-

niers débats sur cette importante question, 

qu'il y ait une majorité pour le précompte. 

Alors? 

C'est un conflit, un gros conflit à l'horizon 

parlementaire entre la Chambre et le Sénat. 

L'Ecole des Omergues 
Se faisant l'interprète des 

vœux de la population des 

Omergues, M. J. Perchot était 
intervenu auprès du Préfet pour 

lui demander la transformation 

en école permanente de l'école 

temporaire. 
A sa démarche, le Préfet des 

Basses-Alpes a répondu par la 
lettre suivante qui indique qu'-

un commencement de satisfac-

tion sera prochainement ac-

cordé aux pères de famille de 

cette localité. 

Digne le 19 Décembre 1911. 

Monsieur le Député et cher Monsieur, 

Vous avez bien voulu appeler mon 

attention sur le projet intéressant la 

transformation de l'Ecole temporaire 

des Omergues en école permanente. 

Ce projet que l'on avait justifié par 

la présence de plus de 15 enfants 

dans cette localité, ne reçut pas l'ap-

probation du Conseil départemental 

et fut rejeté par le Ministre car au-

cune liste de plus de 12 élèves ne 

put jamais être fournie. 

Mais s'il n'est pas possible par suite 

de cette décision de donner pleine-

ment satisfaction aux voeux que vous 

m'avez exprimé je crois qu'il peut 

être tenu compte des désirs des po-

pulations dont vous vous êtes fait le 

défenseur auprès de moi, dans une 

mesure suffisante pour donner satis-

faction à tous les intérêts légitimes , 

De concert avec M. l'Inspecteur 

d'Académie j'ai donc résolu d'étudier 

un projet qui permette de prolonger 

de deux mois la période d'ouverture 

des classes. 

Dès que les moyens administratifs 

de réaliser ce projet auront été assu-

rés; je m'empresserai de vous en 

faire part. 

Veuillez agréer, etc., etc. 

Le Préfet, VASSAL. 

M. Perchot à Sisteron 
M. Perchot a passé à Sisteron la 

soirée de mercredi. Il a vu les délé-

gués sénatoriaux de la ville et leur a 

exposé le programme de rénovation 

économique du pays qu'il défendra 

au Sénat. 

Le sympathique député de Castel-

lane a reçu de tous le meilleur accueil. 

Chemins de frr départementaux 

du Rhône et de Saône-et-loire 

La Société Régionale, de Banque et de 

Crédit, 23, rue Neuve, à Lyon, Société ano-

nyme au capital de 2 millions de francs, 

procède actuellement au placement de 1.181 

obligations de la Compagnie des Chemins de 

fer, départementaux du Rhône et de la Saône-

et-Loire. 

Sur la base du prix d'ém'ssion de 445 frs, 

ce placement ressort à plus de 4 0 |o net sans 

compter la prime de remboursement. 

C'est un taux des plus satisfaisant si l'on 

considère les garanties de tout premier ordre 

attachées à ces obligations. 

En effet, d'après les conventions établies, 

l'Etat et les départemeuts du Rhône et de la 

Saône et-Loire, pendant toute la durée de 

la concession, c'est-à-dire jusqu'au 24 juin 

1971, verseront chaque année à la Société 

une somme de 45.000 francs. 

L'intérêt et l'amortissement des obligations 

n'exigent actuellement qu'une somme de frs. 

26.101,30, Le titre apparaît largpment et 

indiscutablement garanti at'endu que la dite 

somme est spécialement affectée au service 

des Obligations de la Compagnie. 

La Compagnie des Chemins de fer dépar-

tementaux du Rhône et de Sàôfte-et Loire a 

pour objet la concession et l'exploitation des 

chemins de fer destinés au transport des 

voyageurs., messageries et marchandises dé 

Monsols à C!"ny et de Monsols à La C'ayette. 

Elle a été constituée par délibération des 

Assemblées Générales des 3 et 21 avril 1908, 

Ces chemins de fer ont été déclarés d'uti-

lité publique par la loi du 24 jui'let 1906. La 

concession a été accordée pour une durée de 

65 ans, 

Les deux lignes d'une longueur de 63 km. 

ont leur point d'attache à la Ce P L-M aux 

stations terminus de Cluny et rte La Clayette, 

de plus Monsols se relie aux lignes q'ii des 

servent Villefranche-sur-Saône et Tarare. 

Le réseau ouvert à l'exploitation depuis le 

15 janvier 1911, traverse le Charolais et le 

Maconais : on coniait la richesse de cette ré-

gion dont l'exploitation sera, sans nul doute, 

fructueuse. 

Les raccordements avec la C* P-L-M sont 

en voie d'exécution, on peut espérer qu'après 

l'achèvement de ces travaux, le résultat de 

l'exploitation sera des plus satisfaisants. Les 

lignes des chemins de fer départementaux 

relient deux points très importants sur les 

lignes de la C= P L M (Cluny et La Clayette). 

Elles permettront à tous les produits du sol, 

fruits, céréales, bois de travail, minerai, 

p : erre, très abondants dans cette région, de 

gagner, à peu de frais, les débouchés que les 

difficultés de communication leur ont jusqu 'à 

ce jour interdit le plus souvent. 

La garantie conférée aux obligations des 

Chemins de fer de l'Etet et les départements 

du Rhône et de Saône-et Loire à la C*. donne 

à ces titres de tout repos, l'entière sécurité 

des placements similaires en Obligations de 

Chemins de fer. 

M. M4LON 

Nous apprenons avec peine que M. 

Malon s'est trouvé dans l'obligation 

de suspendre, pour quelques jours, 

sa tournée électorale. Il a été appelé 

à Marseille, auprès de sa femme qui, 

au cours d'une visite à des amis, a 

été frappée d'une attaque de grippe. 

Nous formons des vœux bien sin-

cères pour le prompt rétablissement 

de Mme Malon et le retour parmi 

nous, de notre sympathique candidat. 

■* * 

Il nous arrive de tous les coins du 

département de bonnes nouvelles sur 

la candidature de M. Malon. (."est de 

bon augure. 

Chacun sait que M. Malon est un 

homme actif et doué d'un talent ora-

toire incontestable. Au Conseil gé-

néral, où il siège depuis plusieurs 

années, il est l'un de ses membres 

les plus en vue, un de ceux qui s'oc-

cupent le plus activement des intérêts 

du département. Ecouté et approuvé 

bien souvent par ses collègues, il 

parle en connaissance de cause et 

avec autorité sur toutes les affaires 

qui lui sont soumises et les résout 

très souvent. 

Fidèle aux traditions républicaines, 

il a rendu de précieux services au 

gouvernement de la République tant 

comme officier du génie que comme 

homme politique. Quant aux services 

rendus à ses compatriotes bas alpins 

ils ne se, comptent plus. Les électeurs 

sénatoriaux seront bien inspirés , de 

l'envoyer siéger à la Chambre Hauts 

où il trouvera la un champ d'action 

plus en rapport avec ses aptitudes 

puisqu'il pourra traiter avec compé-

tence et talent les questions politiques 

et les intérêts des Basses-Alpes. 

Dés que la santé de sa femme le 

permettra — ce qui ne saurait trop 

tarder, nous l'tspérons bien — M. 

Malon reprendra sa tournée à travers 

le département afin de connaître, les 

besoins des communes dont il se fera 

l'ardent défenseur s'il est leur élu 

le 7 Janvier prochain. 

Un journal financier qui s'adresse à de pe-

tits capitalistes, ne saurait se contenter de 

publier des articles si exacts et si signés 

soient-ils. Le MONITEUR ECONOMIQUE et 

FINANCIER, 132, rue de Rivoli, Paris, four-

nit chaque semaine à quinze mille abonnés 

28 pages de texte, et, de plus, repond gra-

tuitement à toute demande de renseignements. 

L'abonnement est de 2 francs par an, pris 

par corresdondance ou dans tout bureau de 

poste. 

Une bonne Précaution 
Lorsqu'un simple rhume se prolonge et pro-

duit de l'essoufflement, craignez de devenir 
asthmatiques ou emphysémateux. Bmp'oyez 
alors la merveilleuse Poudre Louis Legras, qui 
a obtenu la plus haute récompense à l'expo-
sition Universelle de 1900. Elle calme intanta-
nément les plus violents accès d'a-tume, catar-
rhe, essoufflement, toux;de vieilles bronchites et . 
guérit progressivement. Une boite est expédiée 
contre maniât de 2 fr. 10 adressé à Louis Legras 
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Chronique Régionale 

DIGNE 

Nous recevons de notre correspon-

dant particulier l'entrefilet suivant 

dont il assume la responsabilité. 

Le maire de bigne, ce morticole bien 

connu se livre a de nouveaux exploits, il 

fait tuer les chiens sur la voie publique. 

On assure en effet qu'au mépris de 

tous règlements de police municipale 

et de la protection des animaux, sans 

prévenir le public par voie" d'affiches 

ou à son de trompe, il a fait jeter 

par ses sbires,"dans la nuit de mardi 

à mercredi derniers des boulettes de , 

strychnine; sur les tas d'ordures qu'il 

laisse dans les rues, contrairement 

encore à tous principes d'hygiène ; 

trois chiens ont été empoisonnés et sont 

morts sur la voie publique à la suite 

d'atroces souffrances. Une enquête a été 

ouverte sur la plainte adressée au Par-

quet, par un des propriétaires des chiens ; 

mais il est dores et
 n

dèjà certain que 

cette enquête n'aboutira à rien. Ce qu'il 

est permis d'affirmer c'est que tous les 

habitants de notre ville sont outrés de 

cette odieuse façon d'opérer du maire, 

et que celui-ci ne tiendra pluslongtemps 

sous son joug autoritaire, ses adminis-

trés outrés de ses procédés partiaux et 

despotiques, qu'il étale, soit à laïmairie, 

au sein même de son bénévole conseil 

municipal, soit .parmi ses administrés. 

LA MOTTE-DU- CAIRE 

M, Yiau, surnuméraire dans les Bou-

ches- du- Rhône, est nommé receveur de 

l'enregistrement des domaines et jdu^ 

timbre à la Motte-du-Caire, en rempla-

cement de M. Bordet. 

Chronique Locale 

SISTERON 
Ecole primaire supérieure. — 

La direction de l'école primaire supé-

rieure a l'honneur d'informer les parents 

des élèves et le public que des cours 

spéciaux poUr ls préparation des élèves 

à là carrière commerciale ont été; com-

mencés à l'école à la rentrée de' la 

Toussaint et qu'ils recevront un déve-

loppement plus étendu à partir du mois 

de janvier prochain. 

Adjudication. — L'adjudication 

des dioits d'octroi, d'abatage, de pe -

sage et deihesùrage pour une période 

de trois ans, à compter du 1" janvier 

1912, qui a eu lieu dimanche à la 

mairie, a donné les résultats suivants : 

M. Revouy, entrepreneur à Lyon, a 

été déclaré adjudicataire de ces diffé-

rents /droits, aux • prix de 38:200 francs 

pour l'octroi, 1.515 francs pour l'abat-

tage "et 1.315 francs pour Jle pesage 

et mesurage. 

•«< à* 

iPour Paul Arène. — A la suite 

dé la petite campagne de presse menée 

par Sisteron-Journal et le Provençal 

de Paris, organe officiel des félibres; 

ausujet des actes de vandalisme com-

mis sur le buste du poète sisteronnâis 

et au grillage qui entoure le pié-

destal, la société des Félibres de Paris, 

par l'organe de son président, avait 

écrit uae lettre au maire de Sisteron 

lui'signalant
 ;
cet état de choses et lui de-

mandant de vouloir bîén y mettre or-

dre. Nous pouvons dire qu'à l'heure 

actuelle les dépradations ont été répa-

rées — sauf l'oreille 1 et le' bout du nez 

du poète — et qu'à l'avenir une sur-

veillance rigoureuse sera exercée contre 

les enfants, afin de prévenir le retour 

de pareils actes. 

Signalons, en passant, un très joli 

article de Ch. Fromentin, ami person-

nel de Paul Arène, paru [dans Y Art 

Provençal, article qui est »en quelque 

sorte une plainte Jde l'auteur contre 

ces sabotages de l'esprit et du beau et 

que nous publierons si J'auteur veut 

bien nous autoriser. 

L'accord. — L'accord franco -alle-

mand a été voté par la Chambre des dé-

putés par 393 voix contre 36 sur 429 

Tout est bien finit bien. 

Un nouveau candidat. — Un 

douzième candidat vient de se mettre 

sur les rangs. C'est M Hubbard, ancien 

député de Sisteron. Chacun sait que M. 

Hubbàrd lâcha notre département» 

qu'il fut battu aux élections sénatoria-

les de 1909, ensuite aux élections lé-

gislatives à Forcalquier, et qu'il ne se 

représenta plus au Conseil général du 

canton de Noyers. 

M. Hubbard, était dans nos murs 

mercredi dernier 

Au Casino. — La soirée donnée ce 

soir par le cinéma|«Le Reve» attirera 

sûrement tous les amateurs d'Art. En 

effet le film 

"Faust" 
fait sensation partout car il est une véri-

table émanation d'esthétique. 

" Les rois du rire donneront la note co-

mique dans Max prend un bain et dans 

Rigadin à l'œil fascinateur . 

Il sera sûrement nécessaire de s'y 

prendre de bonne heure pour être bien 

placé. 

Electricité. - Nos dirigeants poli-

tiques ont trouvé un[. terrain d'entente 

au conflit franco-allemand, nos édiles 

ne pourraient-ils pas eux aussi mettre 

un terme au conflit ôlectro municipal ? 

HUILE D'OLIVE 
Nouvelle Récolte 

Vierge extra fruitée 1 fr. 80 le litre 

De table. 1™ qualité 1 fr. .60 le litre 

De friture (garantiesans goût) 1 fr. 15 le litre 

Rendu franco-gare à partir de 10 kilogs. 

J.. MONTÂGNIER, propriétaire-fabricant 

MANOSQUE . (Basses-Alpes) 

Chemins de fer de Piris Lyon-Méditerranée 

Fêles de Noël et du Jour de l'An 
Tir aux pigeons de Monaco 

Billets d"aller et retour de i™ et de 2* classes 

à prix réduits 

de Valence et Avignon, pour Cannes, 

Nice, Monaco, Monte Carlo et Menton 

délivrés du 19 au 31 décembre 1914 

Ces billets sont' valables 20 jours (diman-

ches et fêtes compris) ; leur validité peut être 

prolongée une ou d;ux fois de 10 jours (di-

manches et fètescompris) moyennant le paie-

ment, ppur chaque prolongation d'un sup-

plément de 10 0/0. — Ils donnent droit à 

deux arrêts en; cours de route, tant à l'aller 

qu'au retour. ; . • • 

De Valence à Nice, vià Marseille : 1" cl. 

78.fr. 80, 2= cl. 56 fr 75 ; d'Avignon à Nice, 

viâ Marseille, 1™ cl. 57 fr. 95, 2" cl. 4i fr. 73. 

A VEINURE 

UNE MAISON 
située à la plus basse Ooste,: com-

posée de cave, écurie, trois' pièces èt< 
grenier au dessus. 

S'adresser pour rêhseig iements au' 
bureau du journal. 

i —É——— . ' . i 
CHANGEMENT DE DOMICILE 
M. B. MICHEL, négociant en 

fers, crénins et machines agri-

coles, rue Droite. 35. informe sa 
nombreuse clientèle que par 
suite d'agrandissement ses ma-

gasins et entrepôt seront trans-

férés, à partir du 1" janvier 
prochain Rue de Provence N° 10. 

A vendre à l'Amiable 

UNE PROPRIETE 
sise au quartier de Beaulieu, touchant 
Mme de Laydet et route Nationale, 
d'une contenance de 350 cannes en-

vi ro h. ; comprenant : bastidon en bon 
état avec citerne à eau potable, vi-
gne et arbres fruitiers. 

Ppur renseignements s'adresser 
au bureau du journal. 

SAVON-CONGO BluchenMiTeiit 

VICTOR VAIMIU 

Etudes de M" Chirles BONTOUI 
Licencié en Droit, avoué 

à Sisteron (Basses-Alpes) 

et de 

.M" Frédéric-Adrien BERENGUIER 

Notaire à Aubignosc, 

Canton de Volonne (Basses-Alpes) 

" VENTE 
SUR LICITATWN 

Il sera procédé le dimanche 

quatorze janvier mil neuf 
cent douze, à deux heures 
après' midi, à Peipin, dans 
la salle principale de la 
Mairie, par le ministère de 
M" BERENGUIER, notairs 
à Aubignosc, à la 

Vente aux Enchères Publiques 
des immeubles ci-après dési-
gnés'situés s ur ! les territoires 
des communes de Peipin et 
d'Aubignosc. 

DESIGNATION 

DES IMMEUBLES A VENDRE 

Immeubles à Peipin 

PREMIER LOT 

Tout un petit domaine rural, se 
composant de maison d'habitation et 

corps de bâtiment d'exploitation, si-

tué sur le terrpir de PEIPIN, au 
quartier des Granges des Bœufs, avec 

terrains attenants consistant en terrés 

labourables, amandiers, oliviers et 

aire à fouler les gerbes, paraissant 

figurer au plan cadastral sous les nu-
méros 474, 475, 477, 476, 470 p., 

471 p , 472 p., 473p., 478, 479, 480, 

581 et 485 de la section C., comme 

ayant une contenance de 1 hectare, 

88 ares, 80 centiares, confrontant 
dans son ensemble : au levant, Ma-

demoiselle de Castellane, Sicard Vic-

tor ; au midi, le ravin ; au couchant, 

Guigues François ; au nord, Eyssau-
tier Henri. 

Sur la mise à prix de deux mille 
francs, ci. 2000 francs. 

DEUXIÈME LOT 

Toute une terre vague, même 
terroir, quartier des Granges des 

bœufs, paraissant figurer au plan 

cadastral sous les numéros 518 et, 
519 de la section G., comme ayant 

une contenance de 6 ares, 82 centia-

res, confrontant : du levant, midi et 

couchaut, Reynaud Julie veuve Mo-
rety, du nord Latil Pascal. 

Sur la mise à prix de cinq francs, 
ci. ...... . S francs. 

TROISIEME LOT 

Tout une terre vague, même 
terroir, quartier du Pré de Bourdon, 

paraissant figurer an plan cadastral 

sous les numéros 539, 540 et 541 

de la section . C , comme ayant une 

contenance de 12 ares, 79 centiares, 

confrontant : levant, midi et cou-
chant Reynaud Julie veuve Morety, 
nord Robert. 

Sur la mise à prix de dix francs. 

ci ÎO francs. 

QUATRIÈME LOT 

Tout une terre, même terroir, 
quartier des Granges des bseufs, pa-

raissant figurer au plan cadastral 

sous le numéro 547 de la section C. 

comme ayant une contenance de 12 

ares, 6 1 centiares, confrontant .• le-
vant, Latil Pascal : midi, Reynaud 

Julie ; couchant, Philippe Jjseph ; 
nord Mademoiselle de Castellane. 

Sur la mise à pr ix de quinze francs 

ci 15 francs. 

CINQUIEME LOT 

Tout une terre en nature de bois 

même terroir, quartier du Trou du 
loup, portée au plan cadastral sous 

le numéro 421 de la section C, com-

me ayant une contenance de 28 ares, 
56 centiares, confrontant : levant, 

midi et couchant, la commune de 
Peipin, nord Imbert Pierre. 

Sur la mise à prix de cinquante 
francs, ci 50 francs. 

SIXIÈME LOT 

Tout une parcelle de terre la-

bourable, même ' terroir, quartier du 

Desteil, portée au plan sous le nu-

méro 506 p. de la section A.., com-
me ayant une contenance de 8 ares, 
19 centiiares, confrontant: au levant 

la Compagnie des Produits chimiques 
d'Alais et de la Camargue ; midi, 

Lieutier Marius couchant, Reynaud 
Fortuné ; nord Brémond Jules. 

Sur la mise à prix de cent francs, 
ci. . ÎOO francs. 

SEPTIEME LOT 

Tout une terre en nature de pré, 
même terroir, quartier du Pré Pé-

rier, portée au plan cadastral sous 
le numéro 399 de la section A., 

comme ayant une contenance de 7 ares 

38 centiares, confrontant : au levant, 
le chemin de fer ; midi, Bontoux An-

toine ; couchant, la route nationale 
numéro 85 ; nord, Mademoiselle de 
Castellane. 

Sur le mise à prix de cent cinq 
francs, ci 105 francs. 

HUITIEME LOT 

Tout un corps de bâtiment 
avec terres labourables et vagues, 

attenantes, même tsrroir, quartier 

des Granges des Bœufs, paraissant fi-
gurer au plan cadastral sous le3 nu-
méros 452, 453, 455, 467, et 468 

rie la section C., comme ayant une 

contenance de 86 ares, 03 centiares 
confrontant dans son ensemble : au 
levant, couchant et nord, Eyssautier 
Henri ; midi, Richaud Jules. 

Sur la mise à prix de cent francs. 

ci 100 francs. 

NEUVIEME LOT 

Immeubles à Aubignosc 

Toute une terre labourable, ter-
roir d Aubignosc, quartier des 

Grèzes, paraissant figurer au plan 
cadastral sous les numéros 51, 52, 
53 et 54 de la section A., comme 

ajant une contenance de 51 ares, 

58 centiares; confrontant : au levant, 
le Rien ; au midi, Laudric Louis ; 

au couchant, la route ; au nord, Mo-
rety Philomène, veuve Richaud. 

Sur h mise à prix de deux cent 

quatre vingt quinze francs, 

ci 295 francs. 

Après la vente au détail de cha-
cun dos lots dont la désignation pré-
cède, il sera procédé à la vente en 

bloc sur . une mise à prix formée du 

montant des adjudications partielles. 

Ces immeubles dépendent de la 
succession de Hyppolyte Richaud, 

de son vivant propriétaire à Peipin, 
et de la Société d'acquêt, ayant existé 

entre lui et Madame Philomène Mo-
rety, sa veuve, demeurant et do-
miciliée à Peipin. 

La vente est poursuivie à la re-
quête de Madame Philomène More-
ty, veuve Richaud, demeurant et 
domiciliée à Peipin, ayant pour 
avoué M 0 Charles Bontoux. 

Contre Jules Richaud, proprié-

taire, demeurant et domicilié à 
Peipin, ayant pour avoué M« Su-
quet. 

Et encore Madame Marie Richaud 
épouse dûment assistée et autoriseé 

de Monsieur Lucien Moullet, pro-

priéta ; re, demeurant et domiciliés 

ensemble à Peipin et Monsieur Ri-
chaud Fabien, fermier demeurant 

et domicilié Sisteron autres défen-
seurs ayant pour avoué M" Charles 
Bontoux. 

La vente a lieu en vertu d'un juge-
ment rendu , par le Tribunal civil de 
Sisteron le cinq décembre mil-neuf-

cent-onze, lequel ordonne qu'il sera 

procédé à la vente à Peipin par le 

ministère de M" Berenguier no-
taire à Aubignosc. 

Elle aura lieu aux clauses et con-
ditions du cahier des charges déposé 

par M° Charles Bontoux, aux mi-
nutes de M" Berenguier, 

Pour tous renseignements s'adres-
ser, à M" Berenguier notaire à 

Aubignosc ou a M» Charles Bon-
toux avoué à Sisteron. 

Sisteron le 21 Décembre Ï9ÎÎ. 

C. BONTOriX. 

Sang Bu 

L'anagramme est facile à trouver, mais au 
contraire de beaucoup d'exemples de ces trans-
positions, le sens dans les deux cas reste le mô-
me. Sang bu, — Bussang, - où glt la célèbre 
rau minérale providence des anémiques, des 
convalescents. L'eau Bussang — Sang Bu. -
car elle infuso à tous ceux qui la boivent un 
sang nouveau qui donne aux jeunes et aux 
vieux force, vigueur, santé et belles couleurs. 
Par son merveilleux dosape, cette eau ferrée 
renferme comme principes actifs en (er et en 
manganèse, une quantité égale à celle qui 
entre dans la composition d'un sang pur et 
riche. 
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M"! Martial M$SOT, notaire 

•Jà la Motte-dt7Gaire (B.-A.) 

PURGE 
d'Hypothiques légales 

• .» j — 

Suivant acte eçu par M" 'Martial 

Massot, notaje à La Motte-du-

Caire, le vinft-deux octobre 

mil neuf cent' onze, enregistré et 

transcrit, Monjeur Jean Michel An-

toine Jaume, ropriétaire, domicilié 

et demeurant àChâteaufort, a vendu 

à l'Etat françaL pour le compte de 

l'Administratioides Eaux et Forêts, 

des terrains siiés sur le territoire 

de la commun de Ghâteaufort, 

d'une eontenarje totale de soixante-

dix-huit hectales, un are, quatre-

vingt-dix centires, section C, nu-

méros 194, 16, 196, 214 à 224, 

316 à 336, 38(à 385, 405, 406,416, 

417, 283 , 28ii418à 421, 282, 282 

bis, 295 à 29* 300 à 307, 438 p, 

433. 434, 435] 436, 437, 711, 712, 

713, 285, 286,(287, 404, 426, 427, 

428, 430, 431,432, 710. 767, 768, 

769, 777, 778(779, 308. 312, 313, 

399, 400, 401,1402, 411 à 415, 293, 

294, 309, 310j 311, 314, 315. 

Cette vente a été faite moyennant 

le prix de hut mille six cents 

onze franc s (8 6 1 1 franc s) . 

Copie collatpnnée de cet acte de 

vente a été éposée au Greffe du 

Tribunal Civi de Sisteron le six 

novembre mil neuf cent onze et 

signification e] a été faite à Mon-

sieur le Procireur de la République 

près le Tniinal de Sisteron le 

quatorze çécembre mil neuf 

cent onze „parexploit de Faravel, 

huissier à Sistron. . 

La présente insertion a lieu con-

formément à l'article 2194 du Code 

civil, afin de'puger les immeubles 

vendus de tartes hypothèques lé-

gales connues ou inconnues et non 

inscrites. 

Pour extrait : 

Martial MASSOT. 

A LOUER 
Un Pré, siiué au Plan de Leydet. 

S'adresser ai bureau du Journal. 

S FONDRE LES POULES 
iANS INTERRUPTION 

même par les plu» 
grands froids de l'klrw 

2.50O OEUFS 
par an pour ÎO poule* 

DISPENSE INSIGNIFIANT! 
Méthode certaine. Nombreuses atteatstfaal 

J0TISE trt» intéressante gratta et franco. 

Em: CONSTANT BRIATTE 
)nMkv, S PBÊHIONT (fllinel 

UN PRETRE 
H*n» an but cbtriubi* 
offre de faire connaîtra 

f
eratuitemeot recetta 
□faillible pou fuérir 

jnapidesaeDt tt r*4calfl»Bt Spllepsle, Maladies 
du Sjttimt B«rr«>x, Kearaithenle. 
Bcrire à l'Abbé LiURET. Curé d'ErrauTill* (Loirëtt 

IESDAMES 
Si trous ètn inquiètes pour vos époques 
• doulturs, Irrégularités , retards on 
suppressan$\ écrivez en confiance * 

G.LACtOIX, O-*, Pb»ri» ,,-Siwc:ali«te, 
39, Rue Neuve, a T.TT.T.E, qui vous enverra 

tous renslignements demandés (8- ANNÉE). 

LA VIE HEUREUSE 
' 8Le caractère particulier « des numéros de 

Noël », c'est que le plus souvent, rien n'y 

rappelle la grande fête chère à tous les cœurs ! 

elle est, au «ontraire, magnifiquement célé-

brée dans le numéro de Noël de la VIE 

HEUREUSE. C'est son originalité de méri-

ter vraimentee beau titre. Trois contrs mer-

veilleux y évoquent la sublime nuit symboli-

que. Deux sont pour les enfants : l'un d'une 

charmante poésie, est admirablement illustré 

par Cecil O'Reil ; l'autre, d'une délicate fan-

taisie, est de Franc Nohain, illustré par 

Strimpl. Le troisième, signé Gaston Chérau, 

paraîtra à tous un chef-d'œuvre d'émotion. 

L'art et l'actualité ont ainsi leur place dans 

le numéro de Noël de la VIE HEUREUSE. 

Une nouvelle délicate de René Boylesve 

est illustrée par Suzanne Aulfrai de spirituel-

les illustrations Louis XV en couleurs ; de 

pittoresques compositions da Cecil Aldin, 

également en couleurs, y mettent en scène les 

éptsodes, aujourd'hui à la mode, de l'œuvre 

de Dikens ; à la gaieté d'une comédie de Jehan 

et Henri Bouvelet s'ajoute l'humour des des-

sins de Carlègle ; enfin de splendides repro-

ductions en couleurs de Gavarni, Peters, des 

illustrations des maîtres contemporains, Bes-

nerd, Brissaud, Cancaret, Gaston La Touche, 

Ménard, y accompagnent de poétiques 0 ,1 

spirituelles chroniques d'Henru Bidou, d'Al-

bert Olament, cte. 

Un concours de la plus curieuse actualité, 

dix planches commentant la grâce du geste, 

quatre superbes hors texte et unne couvertu-

re d'Abel Faivre, achèvent de faire de ce nu-

méro de Noël le plus précieusement tradition-

nel, le plus littéraire, le plus artistique de tous. 

Départements, 7 fr.; Etranger, 9 fr.; le nu-

méro, 50 centimes. 

6UER1S0M DES HERNIES 

HtMSSI OU JURY al HORS COHCOUMt 

MNDASES SANS RCtSMTt. 

DÉCOUVERTE D'UN NOUVEAU TRAITEMENT 
Il est profondément douloureux de songer 

à cette partie de notre pauvre humanité, celle 

qui est affligée de cette triste infirmité ap-

pelée hernie Mois il est plus pénible en ore 

de constater combien tous ces braves gens 

sont soignés d'une façon déplorable. Les uns 

martyrisés, écorch^s à vif par de véritables 

instruments de torture ; les autres, atteints 

d'abord de pointes de hernies, voient leurs 
infirmités se développer glnser sons le ban-

dage et enfin descendre dans le scrotum. 

Pourquoi continuer ainsi, pourquoi a'ap 

pelez vous pas à votre aide cet homme de 

science qui n consacré la moitié de son exis-

tence à l'étude des hernies et à chercher le 

remède pour les combattre. Vous connaissez 

tous cet homme : c'est le renommé spécialiste 
M. GLASER, de Paris. C'est lui l'innovateur 

d'un nouvel appareil pour le traitement des 

hernies, 100 fois plus efficace que ceux xis-
tant à ce jour. Le trop gêmnt sous-cuisse est 

supprimé, de l'appareil qui se porte jour et 

nuit, sans gène ni interruption de travail ; 

il est le plus solide et est à la portée de 

toutes les bourses. Pourquoi alors continuez 

vous à vous servir de ces mauvais banda-

ges puisque vous pouvez vous procurer l'ap^ 

pareil de M. Glaser, si diux et dont la supé-

riorité a été reconnue par les somm tés 

médicales. Les hernies les plus tenaces s'in-

clinent et s'effacent devant son imposante 

efficacité. 

Nous dirons simplem°nt à nos lecteurs et 

lectrices de ne pas confondre la haute scien-

ce de M. Glaser avec certains imitateurs et 

prétendus guérisseurs n'ayant aucune com-

pétence en matière de hernies. 

Dédaignez ces simples marchands, commis-

voyageurs, justes bons à vendre un objet de 

peu de valeur à des prix formidables. 

N'achetez plus de bandages avant d'avoir 

fait une visite à M. Glaser dont le dévoue-

ment est si hautement reconnu. 

M. Glaser, lui même, recevra hommes, fem-

mes et enfants atteints de h9rnies. efforts et 

descentes, de 8 heu 'es du matin à 4 heures 

du soir à : 

Gap, les 13 et 14 janvier, Hôtel des Né-

gociants ; 

Digne, les 1S et 16, Hôtel Boyer Mistre ; 

SISTERON, le 17, Hôtel des Acacias. 

Là brochure explicative est envovée franco 

sur demand" adressée à M. GLASER, Bou-

levard Sébastopol, 38, Paris, 
Maison principale à Courbevoie. 

Bulletin Financier 
Le marché est très ferme dans son ensemble. 

Le3 0[0 français s'inscrit en hausse à 94 95. 

Fonds d'Etals étrangers soutenus ; Exté-

rieure 96.32; Turc 90.75 ; Russe 5 0|0 1906 

104.80. 

Les Etablissements de Crédit sont ferme-

ment tenus ; Banque de Paris 1780 ; Comp 

toir d'escompte 940 ; Société Générale 825 ; 

Banque Franco-Américaine 500 ; Banque di 

Roma 114.50. 

Chemins espagnols lourds. Nord -Espagne 

421. Saragosse 416. 

Valeurs de tractions soutenues ; Métro 688; 

Nord Sud 280. 

Les valeurs industrielles russes sont irré-

gulières. 

Le compartiment cuprifère est en nouveaux 

progrès. Le Rio s'échange à 1864 contre 1846. 

Valeurs diamantifères et mines d'or sud-

africaines lourdes. 

Société Norvégienne de l'azote 270. 

NOVEL, 

42, rue Notre-Dame-des-Victoires, Paris. 

Pour ESTOMAC, INTESTINS, DIABÈTE 

Agit où d'autres eaux de vioby écoouen 

Epicerie- Orogiierie Vve A. TÛRIJN 

Rue de l'Horloge — SISTERON 

Spécialités de Café, Chocolats et Cacaos 

Mastic pour le greffage ; Cire à cacheter les bouteilles 

Légumes secs ; Morue 1er choix 

Sulfate de fer et de cuivre ; Farine de lin ; Moutarde 

Parfumerie; Savons de toilette ; Bois et savon de Panama; Essences 

Alcool de Menthe ; Liqueurs ; Eau des Carmes 

Teintures — Peinture» — tntirnuitte. — Eponge» 

Bouillies pour le Sulfatage des Vignes 

Droguerie V e TURIN, rue de l'Horloge, Sisteron 

Cyclistes... 
NE PAYEZ PAS 

UNE ENVELOPPE VÉLO QUELCONQUE 

DE 14 A 20 FRANCS 

QUAND 

L'ENVELOPPE A TRINGLES 

MICHELIN 
SE TROUVE CHEZ TOUS LES BONS AGENTS 

ET NE SE VEND QUE 

DIX FRANCS 
MICHELIN NE FABRIQUE QU'UNE SEULE QUALITÉ 

UNE DECOUVERTE HUMANITAIRE 
Il M p p px Q ET appelé près d'une mère de famille, sur le point'eie 

""•?>> & rv mourir par suite d'une de ces maladies de la 
matrtee qui ne pardonnent pas, a tenté l'essai d'un produit merveilleux, qu'il tenait du 
temps où il était missionnaire en Afrique. L'effet fut miraculeux : Dès le premier essai, 
la malade fat hors de danger. Prolongé pendant cinq jours, le traitement amena une guérison 
définitive. Appliqué aux diverse» maladies spéciales à la femme (METR1TES, rè-les 
abondantes ou. douloureuses. — SUITE de COUCHES, Descente de matrice, Flueurs blanches. 
AGE CRITIQUE, Hémorragies, Ulcères variqueux, Hémorrholdes, CANCF.RS, etc), la 
guérison fut toujours aussi prompte. Femmes qui souffrez, n'attende! pas d'être à la veille d'une 
opération toujours à redouterl Ecrive» avec détails à M. A.-J. DUCLOY, Rue d'Aire. IO i 
s Arques (Pa»-de-Calai»), qui vou» fera connaître, gratuitement, ce traitement merveilleux. 

LESSIVE PHENIX 
ne se vend qu'en paquets de 

lj 5 & IO KILOGR. 

500 «& 250 GRAMMES 

portant la Signature J. PICOT 

Tout produit- en sacs toile ou en 
vrac, c'est-à-dire non en paquets 
signés J. PICOT, n'est pas de la 

LESSIVE PHÉNI; 

17 
Vient de paraître 

L'AGENDA 

GALLÏA 
:■. PRATIQUE :: :: 

ÉLÉGANT :: SOLIDE 

Le Mieux Documenté 

Son Format ; 35x15, reliure toile verte 

Son nombre de Pages : 400 (Une par Jour) 

Ses Renseignements : Y AB.C. des Affaires 

Sa Prime : Une Carte des Chemins de Fer 

PRIX : 2 FR. 75 

0 Chez toua lest Libraires * 

LE CELEBRE 

REGENERATEUR DES CHEVEUX 

âvei-Tous des eheveni gris ? 
ftvaz-Yons dès pellicules ? 
Vos eheveux tombent-ils ? 

Si oui, employa 
le ROYAL WINDSOR 
Ce produit par excel-
lence rend aux Che-
veux gris leur cou-
leur et leur beauté 
naturelles, arrête la 
chute des Cheveux 
et fait disparaître 
les Pellicule Résul-
tats inespéi ^Exi-
ger sur les fl, hsle» 

mots ROYAL WINDSOR, chez les Coiffe, Parfu-
meurs, en flacons et demi-flacons. Envoi \-.nco dm 
vrospcctuwsur demande. Entrepôt- 28, Bu» d'Enflhlftn, PAHS* 

NOUVEAUTÉS ! 

Demandes chez tous les Libraires 

1* La colle blanche supérieure 

" FIXOL 
lt fait en 2 grandeurs de flacons 

O lr. »5 et 1 fr. 90 

La meilleure des colles actuel» 
• • POUB TOUS USAGES • 

L'encrier breveté S. G. D. G 
lanrsabl* a niveau constant 

Le " PLENUM 
Se remplit une fols par an l 

4 Modèles - 1 Ir. 95 à 14 fr. 

Le plus économique el le plus parlait des 

, o c encriers actuellement en vente, o * 

HACHETTE A Ou , ÉDITEURS 
HACHETTE A C»=, ÉDITEURS 

ANGINES - LARYNGITES - GRIPPES 

Xx3.flu.ex3.asa.> Bronohites, Tuberouloae, Afl t. ta. 

guérison rapide et assurée par le 

"PULVEOL 
qui s'emploie en 

Inhalations, Qarçjariame, Vaporisation 

— EN VENTE DANS TOUTES LES PHARMACIES 

L'Imprimeur-Gérint : Ptscal LIEUTIER. 
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Automobiles, Cycles, Motocyclettes. 

PEUGEOT' 
HUILE. ES'SEN'CE, STOCK MICHELIN 

LOC*TIO|S AUTO/HOBIWES, prï* très féduïts 

Friscis J succes r de H. Martel 
Rue Droite — SISTERON — Basses-Alpes 

M 
6 d 
0

jr... 

1 H 

ECLAIREZ-VOUS 

l'Incandescence « l'Acétylène 
au ^ oe IDÉAL, par les 

Pê'role Comprimés 
Svstème KITSON DELTA 

SE FAIT 

EN TEINTES : 

Blanche 

Rosée 

Rachel 

Chair 

Naturelle 

;,_ >Mkï4 Sd D 'AttGEii l'- A newcnu* 

m tï • •J2 ET F01TUNF ^ n"e
 l

0,,n
?

,
"'

ous
 «s Tirages Financiers d'après les Listes on PJl * 1»; •!•"„ <^ta8., Service Gratuit , 'Essai n-mdar.13 mon. ir »ul«t d'envoyé?, 

^■■■ll .-.i", i " ■•a.-te 'e visite alliwh.-! n 0 re.05. MAnv! adresse mie d- 1.3ns 

Li'Eaa du Sahel 
est une Eau de Beauté Incomparable absolument 
inoffensive, Elle remplace avantageusement les-
Grêmes et Laits de Toilette et la Poudre de Riz. 

SOtiVIORtlIXE contre les affections légères de !a peau, 
L'EAU DU SAHEL donne au visage un teint velouté et lui 
procure une fraîcheur bien agréable. 

M. DO RIE R G ie - Marseille - Fabricants 
Se trouve : chez les coiffeurs, parfumeurs et dans toute 

maison vendant de la Parfumerie. 

EAU DE TABLE MINERALE NATURELLE 
DE 

SA1!\T-P1KRRE-D\HGENÇ0^ 
TONIQUE, DIGESTIVE 

Souveraine dans les Maladies du Foie, des Reins, de l'Estomac 

VENTE EL% GROS : 

à SISTERON : chez M. CH UJVIN Louis, épicier ; 

à MANOSQUE
 :

 chez MM. TURIN et JOURDAN, ̂
n
 f^' ™ 

à MARSEILLE chez MM. MEYNADIER et C« e, rue de la République, dU. 

Et dans toutes les Pharmacies et bonnes Lpicenes 

Pour renseignements, écrire à M. LAURENT OLLIVIER, place Jean-Marcellin, GAP (Hautes-Alpes) 

Imprimerie Administrative & Gommepeiale 
Pascal LIEUTIER 21, Place de la Mairie, SISTERON, Basses-Alpes 
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